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Épisode n°4

- La neige, elle restait quand même blanche ? 

Esther remue la tête de droite à gauche. 

- Non, grise. Elle prenait tout de suite la couleur de la cendre ...

- Alexandra se serre contre sa vieille tante sur la balancelle tandis que là-haut, le soleil joue à cache-cache avec

les nuages. 

- Tu ne pouvais pas t'échapper? Si j'avais été là, je me serais déguisée en lapin ou en souris et je t'aurais aidée ... 

Elle l'embrasse sur le front. 

-  Impossible  de  s'enfuir.  Il  y  avait  des  gardiens  en  haut  des  miradors  avec  des  mitrailleuses,  des  grillages

électrifiés, du fil de fer barbelé, et surtout, nulle part où aller ... 
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En plus, on ne nous donnait presque rien à manger. Je n'avais plus de force. La seule solution, c'était d'être assez

forte dans sa tête pour survivre. Garder l'espoir. Se dire, jour après jour, nuit après nuit, qu'on était un homme,

une femme. Pas un animal. Si on acceptait, un seul instant, d'être un numéro, ils avaient gagné, et c'est comme si

on était mort. 

- C'est drôlement dur ! Comment tu as fait ?

- J'ai joué de la musique. 

Alexandra fronce les sourcils. 

- Ils t'avaient laissé ton violon ? 

- Non, un soldat l'a écrasé sous son talon, dès notre arrivée. J'ai juste réussi à ramasser une des chevilles d'ébène

qui servaient à tendre les cordes. Elle est ici,  dans un tiroir que je n'ouvre jamais. Mais,  tu sais,  ce n'est pas

nécessaire d'avoir un instrument pour faire de la musique. 

- Ah bon?

- Oui, il suffit de s'en inventer un ... 

La fillette hausse les épaules. 

- Tu as trouvé du bois, de la ficelle et de la colle ? 

- Il me fallait d'abord une cachette secrète pour le ranger quand je l'aurais fabriqué ... 




